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Chapitre numero 1
Titre : Présentation
Poste le 01/12/2010 a 13:26:00 par Lune_Le_Retour

Elle était là, à quelques mètres de moi. Qui était 
cette mystérieuse inconnue, au regard diabolique et au 
corps de rêve. Je me décidai donc dans le but de lui parler. 
DRIIING 
Ce fût le bruit de mon réveil qui me ramena à la réalité. Encore ce rêve, encore cette fille qui me hantaient ma vie, pensais-je. Mais pourquoi, dans quel but ? Je n'eus pas le temps de répondre à mes questions 
que ma mère m'appela pour aller déjeuner. 
Avec ce rêve, j'avais complètement oublié qu’aujourd’hui était un jour un peu spécial : la rentrée. 
Moi, Sophie, 13Ans, allais passer en 4 Eme dans un nouveau collège. 
&quot;Sophie, qu'est ce que tu fais, descends ! &quot; 
Ça c'était la voix de ma mère. Et sa voulait dire qu'il fallait que je me dépêche. Je descendis donc les escaliers. 
&quot;Ah, enfin lever ! Installe-toi, je t'ai préparé ton p'tit déj. 
_ Merci maman. Fallait pas... 
_ Il ne faut pas que tu sois en retard le 1er jour dans ton nouveau collège. 
_ Ah c'est pour ça, murmurais- je 
_ Tu as dis quoi ma chérie ? 
_ Non rien ... J'vais me laver ! 
_ Mais tu n'as rien mangé ! 
_ PAS FAIM &quot; répondis-je en me précipitant dans la salle de bain. 
Après avoir pris une bonne douche, je me préparai puis ma mère me déposa à l'arrêt du bus avant de partir à son boulot. Elle travaillait dans un grand magasin de prêt à porter. 
J'étais seule, mais je ne dus pas attendre longtemps car le bus arriva bien vite. Les écouteurs aux oreilles, je m’assois à la première place de libre. Et c'est à ce moment là que j'entendis une petite voix me parler. 
&quot; Salut, je peux m'assoir à côté de toi ? 
_ Heu ... Ouais. In n'y a plus de places libres ? 
_ Non &quot; 
Je me retourna et je vis que pratiquement toute les places étaient libre. Encore quelqu'un pour me faire chier, pensais- je. 
&quot; Tu es nouvelle c'est ça ? 
_ Ouais ... 
_ Je m'appelle Émeline et toi ? 
_ Sophie 
_ Tu passes en quelle classe ? 
_ 4 Eme 
_ Moi aussi ! On sera peut être dans la même classe ! 
_ Ça serait horrible, dis- je à voix basse. 
_ Quoi ? 
_ J'ai dit que ça serait trop bien ! 
Oui c'est clair !&quot; répondit-elle. 
Puis ce fût le grand blanc. Je ne voulais pas lui parler, et elle ne savait pas quoi me dire. Mais ce grand blanc ne dura pas. 
&quot; Si tu veux je te ferais visiter le collège !? 
_ Ouais, si tu veux &quot;





Chapitre numero 2
Titre : Le 1er cours.
Poste le 01/12/2010 a 13:31:11 par Lune_Le_Retour

Quand le bus arriva, je descendis toujours en compagnie d’Emeline. Le collège était très récent et il me paraissait gigantesque. 
&quot;Viens Sophie, suis moi on va regarder nos classes !&quot; 
Je la suivis. Elle m'expliqua que dans ce collège, il y avait 3 cours, Une cour du haut, une cour du milieu, une cour du bas. Pour changer de cour, il y avait des escaliers. Il y avait aussi un grand CDI, une grande salle de sport et un terrain d’athlétisme. 
Le tableau des 4 Eme, avec écris les classes dessus, était dans la cour du milieu. 
Quand nous fumes arrivés, je poussai tout les 4eme pour regarder. Alors, j'étais dans la 4 n°3, on était 22 et ma prof principale était Mme Dulier. 
Émeline me rejoignis. 
&quot; Alors, on est dans la même classe ? 
_ Attends je regarde, c'est quoi ton nom de famille ? Répondis-je 
_ Flaubert 
_ Heu...Ouais ! 
_ Cool ! &quot; 
Elle me connaissait pas et elle était contente d'être dans ma classe ... Je trouvais ça bizarre. 
DRIIING !!! 
La sonnerie retentit, il fallait aller en cours ! 
&quot; Il faut aller où ? Demandais-je 
_ Salle 3, suis moi ! &quot; 
Je la suivis donc. L'intérieur était très lumineux et grand. Il y avait 4 étages et un sous-sol. La salle 3 était au 3 Eme étage. 
&quot;Allez, dépêche toi un peu, on va être en retard ! me dit Émeline d'un ton brusque. 
_ Ah c'est bon ! Répondis-je 
_ Au faite, tu fais allemand ou espagnol ? 
_ Allemand pourquoi ? Demandais-je 
_ Moi espagnol, on aura une classe mélangée alors...&quot; 
Quand nous fûmes arrivé au 3 Eme étage, nous tournâmes à gauche et nous rentrâmes dans la classe. Je m’installai au fond, près de la fenêtre. 
&quot; Bonjour je suis Mme Dulier et je serais à la fois votre professeur principale et votre professeur de français. Nous avons une nouvelle, il s'agit de Sophie Baurait. Alors Sophie peut tu te lever s'il te plaît ? &quot; 
Je me leva donc. 
&quot; Alors, c'est toi, hum ...Tu peux t'assoir !&quot; dit Mme Dulier 
Je me suis donc assise. Tout les élèves me dévisagés. J'essayais de me cacher sous mes cheveux blonds frisés. 
La prof avait des cheveux très courts noirs. Elle semblait prendre soin d'elle et était très coquette. 
Pendant 1h30, nous fîmes que distribués des feuilles, notaient nos emploie du temps, etc... 
Nous fîmes ensuite du français pendant une demi-heure jusqu'à la récréation. Elle voulait tester le niveau de chacun. 
Durant la récréation je demandai à Émeline : 
&quot; Le collège est vraiment plus grand que lui que je fréquenté auparavant ! 
_ Oui mais il y a une partie que les élèves ne peuvent pas aller ... 
_ Une partie pour les profs c'est ça ? 
_ Heu, Pas exactement... 
_ Alors une partie pour qui ? 
_ Je ne peux pas t'en parler, du moins pas maintenant...&quot;dit elle 
On me cachait des choses, j'en étais sur... Mais quoi ? 
Je me fais peut être des films, je ne sais pas... 
A mon avis ce n'était pas par hasard qu'Émeline étais venue me voir, me parler...





Chapitre numero 3
Titre : La solitude
Poste le 01/12/2010 a 13:33:36 par Lune_Le_Retour

J'étais surprise de cette discussion et elle, était très gênée. 
&quot; Je vais rejoindre mes amie, on se retrouve après la récrée en salle 2 ?!&quot; 
Et elle partit, en me laissant seule ... 
Je partis m'assoir sur un banc. 
Je me sentais ... Complètement seule, abandonnée. Je ne connaissais personnes et j'étais devenue la &quot;petite nouvelle». Je décidai d'écouter mon MP4 pour combler l’ennuie. Mais à peine ai-je sortis mon lecteur de musique qu'une petite voix me coupa dans mon élan. Dans toutes les histoires, cette voix devrait être un groupe de garçons très mignon ou un groupe de filles qui veulent sympathiser mais cela ne se passe que dans les histoires. 
&quot; Les lecteurs de musiques, consoles et portables sont strictement interdit au collège&quot; me dit un surveillant. 
Et me*de, j'avais complètement oublié ce détail. 
&quot;Pour une fois, sa passera, reprit il. Mais si mes collègues le voient tu seras sanctionnée. 
_ Je vais le ranger ...&quot; 
Puis il partit et je rangeai mes écouteurs et ainsi que mon MP4. 
Je me sentais seule, encore une fois, je m'ennuyais .Dans mon ancien collège, j'étais toujours entourées d’amies, plus ou moins proche. 
Je n'ai jamais voulu déménager, quitter mon village natale. Ce n'est pas moi qui voulais partir, c'était ma mère. Elle disait vouloir retrouver ses origines. Mais j'étais sur du contraire. Je croyais qu'elle voulait m'éloigner de mon père. Oui mes parents étaient séparés depuis près d'un an. Mon père s'est installé en corse et moi et ma mère est restée dans le sud. Je voyais régulièrement mon père, à peu près une fois par semaine. Ma mère était jalouse du temps que je passais avec lui et surtout de toutes ses maîtresses. Je pense que c'est pour ça qu'elle a choisit de déménager dans le nord ... 
DRIIING 
La sonnerie me réveilla de mes pensées. Il était temps d'aller en cours. Je devais aller où déjà ? Salle 2 je crois ... 
Direction les maths  





Chapitre numero 4
Titre : Une annonce boulversante
Poste le 01/12/2010 a 13:37:12 par Lune_Le_Retour

Les maths, moi, j’adore. Je pense que c'est la seule matière qui me passionne autant. Je ne comprends pas comment certaines personnes peuvent détester cette matière. Mais, après tout chacun ces gouts. J'ai toujours eu des bonnes notes et j'espère que ce déménagement ne va rien changé à cela. 
La salle 2 se situe dans le bâtiment C au 2 Eme étage. Comment je le sais ? En faite toutes les salles de math se situent à cet étage ! L'étage 3 du même bâtiment est consacré aux langues étrangères et le 1 er étage aux sciences. Pour les bâtiments A et C, le reste des matières est mélangés. 
J'arrivais à la salle 2. Tout le monde était déjà rangé et j'étais la dernière. 
J'entrais dans la classe et je m'installai au 3 Eme rang à côté de la fenêtre 
Le reste du cours se déroula normalement. La prof nous expliqua le programme de l'année etc. ... Rien de bien passionnant. 
L'heure passa très vite, il était maintenant temps de manger. Pour ne pas être toute seule, je m'incrustais avec Émeline. Mais j'avais beau être entourée de plusieurs filles, je me sentais terriblement seule. Personne ne m'adressait la parole et je ne faisais rien pour m’intégrer. L'ambiance était pourtant chaleureuse. 
Quand j'eus finis de manger, je me levai et à ce moment même Émeline me dit : 
&quot; Attends, s'il te plait, je ... Je dois te parler, rien ...Rien qu'a deux. Suis-moi.&quot; 
J'étais très surprise. Toutes les filles nous dévisageaient. Qu'est ce qu’Émeline devait me dire ? 
Elle m'emmena dans un petit coin tranquille et commença à me dire : 
Cette suite manque d'action mais c'est le début. 
Elle m'emmena dans un petit coin et commença à me dire. 
_ Sophie, tu vois tout à l'heure tu m'as dit... Tu m'as dit que... Que le collège paraissait plus grand de l'extérieur que de l'intérieur ... 
_ Je n'ai pas vraiment dit ça, j'ai dis que mon collège d'avant était plus petit. 
_ Oui... Après je t'ai parlé d'une pièce... Une pièce interdit aux élèves... Tu t'en souviens ? 
_ Oui. Répondis-je sans comprendre à quoi elle voulait en venir. 
_ Et bien, cette pièce, c’est...C'est un laboratoire ! 
_ Juste ça! Dis-je soulagée. 
_ Non pas tout à fait. Ce n'est pas qu'un laboratoire, c’est aussi une pièce secrète. Je suis persuadée que d'étranges choses se produisent là-bas. 
_ Si c'est vraiment une pièce secrète, comment tu sais que c'est un laboratoire ? Qu'est-ce qui me prouve que tu ne me dis pas n'importe quoi ? 
Je ne savais plus quoi penser. J’étais perdue. Émeline essaye de me dire quelque chose, mais ses paroles étaient confuses. Elle ne lâchait pas l'affaire et continua à m'expliquer. 
Un jour j'ai pris l'ascenseur car j'étais en béquille et j'ai vu un bouton pour le 4eme étage bâtiment C, ainsi qu'un autre bouton pour le sous-sol bâtiment B. Comme j'étais seule dans l'ascenseur et comme je suis curieuse j'ai cliqué sur le bouton du 4 émet étage... A ma grande surprise je suis arrivée dans un étage très sombre, il y avait un long couloir étroit et plusieurs salles. A travers la vitre de la 1ère pièce, j’ai pu voir de grosses machines étranges, des organes dans des bocaux et un grand tableau blanc. Sur ce tableau blanc était affichée une liste. 
_ Sophie, je te dois la vérité... 
Sur cette liste il y avait ton nom ainsi que le mien et nos photos. 
Cette annonce me bouleversa et me glaça entièrement. Je ne savais pas quoi répondre. Les questions fusaient dans ma tête. S'en était trop pour moi. Je fis un malaise.





Chapitre numero 5
Titre : A l'infirmerie ...
Poste le 01/12/2010 a 13:39:08 par Lune_Le_Retour

Le réveil fut difficile. Mes yeux s’ouvrirent tout doucement, je voyais flou. J’étais dans une pièce orange, sur un lit dur. La pièce était pauvre en mobilier : un bureau, deux chaises, un lit et une simple horloge en guise de décoration qui montrait 14h30. Ma vision se rétablit au bout d’une minute. La porte s’ouvrit et une femme apparût aussitôt. 
« Ah ! Tu es enfin réveillée ! 
_ Heu… Oui ! 
_ Je ne me suis pas présenter, j’aurais voulu le faire d’une autre manière … Passons, je m’appelle Mme Guillemant et je suis l’infirmière de ce collège. 
_ Ah, d’accord, et qu’est ce que je fais ici ? 
_ Tu as fais une petite chute de tension, rien de bien méchant ! 
_ D’accord ! Répondis-je timidement. 
_ Je vais te laisser reposais jusqu'à la récré et si tu te sens mieux tu pourras retourner en cours ! » 
Puis elle partit, me laissant seule comme jamais. Je sortis mon portable. « Nouveau message » : Slt c Emeline dsl pour tt a leure jdoi te dire un truc urgent rejoins mwa cour du o à la récré j’tatendré bisou repose toi bien =) 
Je ne savais pas comment elle avait eu mon numéro, mais cela ne m’intéressais pas beaucoup, je voulais dormir et me reposer. Malheureusement, cela ne se passa pas comme je l’espérais. Je n’arrivais pas à trouver le sommeil avec le tic-tac de l’horloge et le bruit du ventilateur de l’ordinateur. Réveiller pour réveiller, il fallait que je m’occupe comme je peux. Je me levis du petit lit et à ce moment je trouvai un bout de papier : 
« Il y a des petites caméras dans tout le collège, la prochaine fois que tu auras une discussion privée avec une amie, fais attention à l’endroit ou tu es. J’ai supprimée la vidéo mais je ne serais pas toujours là pour te sauver la mise. Signé Mme Guillemant.&quot; 
Ce mot était peut être la preuve que ce collège n’était pas un collège normal. Il fallait que je trouve un moyen de trouver des informations du collège sans me faire prendre. La curiosité s’empara de moi et je partis sur l’ordinateur déjà allumé. Il y avait sur le bureau plein de dossiers. Je cliquai sur le dossier « collège » puis dans «Réunion ». Il y avait 2 sous-dossiers intitulés « 20/08/10 » Et « 31/08/10 ». Je cliquai sur le plus récent. Dans celui-ci ce trouvait un dossier nommé « Plan Sophie ». Le dossier était protégé par un mot de passe, je ne pouvais pas accéder à ces données. Je quittai les dossiers et je rejoignis le lit. Il me restait quelques dizaines de minutes à patienter, le temps allait être long.





Chapitre numero 6
Titre : Un plan ?!
Poste le 01/12/2010 a 13:43:20 par Lune_Le_Retour

DRIIING !
Ah, enfin la sonnerie de la récréation ! Je vais pouvoir sortir de cette pièce ! Ces minutes m’ont parue durer une éternité, j’étais pressée de sortir de cet endroit. Je repensais au message d’Emeline, je devais la rejoindre cour du haut, mais cette fois ci je devais faire attention aux caméras si elle me disait des choses confidentielle. Et j’avais tout prévu pour ce coup là.
J’enfourchai donc mon sac puis je pris la direction de la porte quand tout à coup, l’infirmière arriva.
« Et ! Tu vas ou comme sa ! Je dois vérifier que tout va bien avant de te laissais sortir !
_ Tout va bien ! Répondis-je instantanément.
_ Tu es sur ? Insista-t- elle.
_ Oui, oui !
_ Alors rempli ce papier et tu pourras sortir ! Si ça ne va pas n’hésite pas à venir me voir surtout ! »
Je pris le papier, le remplit puis je partis.
Arrivé à la cour du haut, Émeline était déjà là, assit sur un petit muret d’une quarantaine de centimètre. Elle était concentrais dans un livre intitulé « Les frères corses ». Je m’assis à coté d’elle.
« Sa fais longtemps que tu m’attends ?
_ Hum…
_...
_ Ah ! C’est toi, je ne t’avais pas vu, ça va mieux depuis ce midi ?
_ Oui ça va, merci.
_ T’as bien reçu le message ?
_ Ouais…
_ Je t’ai envoyée ce texto pour qu’on reparle de notre discussion… De ce midi…
_ Chut ! Tiens ce dossier ! Lis-le chez toi et pas avant s’il te plait, je ne veux pas que quelqu’un le lise à ta place. Je l’ai préparé dans l’infirmerie.
_Merci, mais qu’y a-t-il dedans ?
_ Des papiers, lis et tu comprendras. »
Puis je partis, la laissant seule comme je l’étais avant.
Dans ce dossier il y avait une lettre et le petit message de Mme Guillement. Sur cette lettre était écris :
« Chère Émeline,
J’espère que tu vas bien depuis tout à l’heure. Je t’écris cette lettre pour te parler de notre discussion de ce midi. J’aurais voulu te dire les choses en face mais comme tu peux le voir sur le mot de l’infirmière, il y a des caméras dissimilées dans tout le collège. Si ce que tu m’as dit est vrai, il ne faudrait pas que quelqu’un tombe sur notre discussion. Sache que je te crois même si j’ai quelques petits doutes. Je suis de nature curieuse et j’aimerais vraiment voir cette pièce qui est secrète à tes yeux. Sur l’ordinateur de l’infirmière, j’ai trouvé des dossiers assez louchent qui peuvent prouver que ce collège n’est pas ordinaire. Malheureusement, ces dossiers sont protégés par un mot de passe.
Il faudrait qu’on aille dans cette pièce a deux, qu’on prenne des photos pour avoir des preuves, qu’on recherche des informations sur l’ordinateur, des articles de journaux qui peuvent prouver certaines choses. Nous montrons toutes ces choses dans ce dossier. Mais tout cela doit rester secret.
J’ai un plan, et te le dire sur papier serait un peu long et dur à t’expliquer.
Voici mon adresse MSN pour que l’on puisse discuter en paix : **************@hotmail.fr
J’espère que tu ne m’as pas menti.
Sophie &quot; 
 




Chapitre numero 7
Titre : De retour à la maison
Poste le 01/12/2010 a 13:45:33 par Lune_Le_Retour


Après le dernier cours de la journée, je repartie chez moi en bus. Le trajet se déroula normalement et rapidement. Quand je fus arrivée chez moi ma mère n’était pas là, comme d’habitude. Je montai dans ma chambre. Je profitai de ce moment pour faire le point de cette éprouvante journée.
D’étrange chose se déroulait dans ce collège, j’avais écris que j’avais un plan mais je ne savais pas vraiment quoi faire. Ma seule idée était de visiter cette pièce. Pour cela il faudrait prétexter un problème de santé comme une jambe dans le plâtre pour aller dans l’ascenseur. Ensuite, il fallait trouver le bon moment. Je pense que ce lundi midi de 13hoo à 14hoo serait bien car nous n’avons pas cour et nous finissons à 11h30. On aura donc une heure ni plus ni moins pour trouver des informations, les prendre en photo et trouver des preuves. C’était ça mon plan mais le mieux serait de l’approfondir.
Peu à peu je commençai à m’endormir ; tout doucement ….
Encore elle ! Elle été appuyée à une voiture noire, comme le premier jour. Je devais trouver le courage pour lui adresser la parole. Mais ce fut elle la première à venir me voir.
« Te voila enfin, je t’ai attendu toute la journée.
_ Heu…
_Ne parle pas je sais tout !
_Tu sais quoi ?
_ Tu poseras tes question après je dois te dire quelque chose.
_Bien, je t’écoute.
_Toutes les choses que je dois te dire sont résumées en quelques phrases.
Fais attention à toi, ne donne pas ta confiance aux inconnues, ne traine pas avec les personnes que tu ne connais pas, vis ta vie d’écolière et ne cherche pas plus loin. Surtout, respectes tout ce que je viens de dire. Je connais le futur et il n’est pas ce qu’il y a de mieux. »
Puis elle ouvrit la portière de la voiture sombre, rentra dans celle-ci et démarra l’engin. Au moment de partir, elle ouvrit la vitre et dit :
« Encore une chose, il y a une personne qui te veux du mal, fais attention à elle, il s’agit de… »
« SOPPPPPHHHHHHHHIIIIIIIIIIIIIEEEEEEEEEEEE ! Tu es là ?
_ Hum…
_ SOPPPPPPPPPHHHHHHHHHHIIIIIIIIIIIEEEEEE ?!
_ Oui ?
_ Je viens de rentrer ! Comment s’est passée ta journée ?
_ Bien et toi ?
_ Oui, j’ai oubliée de faire les courses et je ne suis pas là ce soir, quand tu auras le temps va t’achetais quelque chose avec ton argent, je te rembourserais plus tard.
_ Oui ! »
Pour elle plus tard voulait dire jamais. Je n’avais jamais eu une relation fusionnelle avec ma mère. Depuis le divorce de mes parents, elle enchainait les conquêtes, sortait tous les soirs et ne pensait plus à moi. Il est vrai que l’ancien temps me manquait mais le passé était le passé et rien ne serais comme avant.
Ma mère devait partir vers 20hoo et il était déjà 19h30. Ce soir la maison était a moi et je devais trouver un moyen de ne pas m’ennuyer. :D 




Chapitre numero 8
Titre : Une viste de la ville.
Poste le 01/12/2010 a 13:48:00 par Lune_Le_Retour

J’aurais voulu inviter des ami(e)s mais je ne connaissais personne dans cette région. La meilleure chose qui restait à faire était surement l’ordinateur. Je l’allumai puis je naviguai sur quelques sites pendant une petite demi-heure puis ma mère me dit « au revoir » et partit. Je continuai mon occupation pendant une dizaine de minutes mais la faim s’empara de moi. Je pris mon porte-monnaie, mis mon manteau puis je partis a mon tour à la recherche d’une friterie, d’un mac do ou d’un petit restaurant.
Les rues étaient sombres, désertes et étroites. Il faisait froid pour un mois de septembre. J’avais peur de me perdre, je connaissais à peine quelques rues. Je marchais doucement, les mains dans les poches. Personne ne m’attendait et j’avais tout mon temps [puisque le lendemain était un samedi et que je n’avais pas cour]. Le vent commença à se lever et cela faisait déjà un quart d’heure que je cherchée un endroit où manger. Je tournais en rond. Je décidai enfin de demander à un passant la route pour un fast-food. A l’aide des instructions données par cet homme, je trouvai facilement un restaurant chinois. Le repas se déroula normalement malgré la solitude qui m’envahissait tous les jours. ..
A solitude je connais, j’ai appris à vivre avec. Je me suis créée une carapace pour me protéger depuis si longtemps…
Mais ce soir, ce fut le choc. J’étais seule alors que chaque table était occupée de plusieurs personnes. J’étais transparente, j’étais la fille insociable, je le savais depuis toujours mais je le vis réellement ce soir là. Alors je pris une décision, celle de ne plus rester seule pour manger, celle de devenir la personne que j’ai toujours voulu être. Beaucoup de changements avaient chamboulé ma vie alors un peu plus un peu moins… Autant le faire bien !
Alors le repas et ces nombreuses résolutions terminées, je quittai le restaurant. Je ne voulais pas retourner chez moi, me retrouver seule face à mon PC ne me plaisait guère. Je décidai alors de visiter ma nouvelle ville. Cette ville dont je ne connaissais rien, qui m’intriguait. Cette ville dans laquelle je devrais vivre pendant une durée indéterminée.
Ma petite promenade dura, dura, très longtemps. Mais le temps me parut passer à la vitesse de la lumière. Il était 22h30, la nuit était tombée. Je décidai de rentrer dans un parc public à la sortie de la ville. Je m’assois sur un petit banc, perdue dans mes pensées. Puis je pris conscience que j’avais le numéro de téléphone d’Emeline puisqu’elle m’avait envoyé un message l’après-midi. Alors je l’appelai :
« Allo ?
_ Allo c’est Sophie !
_ Ah, Sophie ça va ?
_Oui …
_ J’ai lu ton petit dossier, tu m’appelles pour ça je pari !
_Non, je me demandée ce que tu faisais ce soir, ma mère n’est pas là et je suis toute seule ! Tu ne voudrais pas venir chez moi ?
_ Heu, oui ! Tu habites où aussi ?
_ Rejoins moi à l’entrée du parc à la sortie de la ville *****. Je suis à cet endroit, je t’attends !
_ Ne me dis pas que tu es dans le parc de *****toute seule !
_ Heu, si ! Pourquoi ?
_ Tu es folle ! Sors vite de cet endroit et rejoins moi devant la mairie, ma mère vient m’emmener en voiture !
_ Heu Ok ! A tout à l’heure alors …
_Oui !
Je raccrochais puis pris la sortie du parc. Ensuite je pris la grande route qui menait à la grande place. J’avais l’impression d’être suivie. J’accélérai le pas et en 10 minutes je fus arrivée. Émeline était déjà là. Elle semblait paniquer …





Chapitre numero 9
Titre : Une drôle de soirée...
Poste le 01/12/2010 a 17:54:11 par Lune_Le_Retour


«  Tu es folle d’aller dans ce parc la nuit ! C’est l‘endroit le plus dangereux de toute la région !
_Ah… Répondis-je sans faire attention à ses inquiétudes.
_Sinon tu habites loin ? Je peux demander à ma mère de nous amenez chez toi si tu ne veux pas y aller à pied.
_ Nan, c’est bon j’habite à quelques mètres. Tu dois rentrer à quelle heure ?
_ Quand j’en ai envie. Ma mère vient me rechercher de toute façon !
_Ah ok, suis moi alors… »
Je ne me souvenais plus trop du chemin. J’empruntais des routes qui ne me disaient rien. Émeline me suivait derrière, elle commençait à s’impatienter.  Les minutes passèrent puis les quarts d’heure. Émeline me disait d’appeler sa mère, de faire demi-tour mais je ne voulais pas admettre que nous étions perdues. Oui, nous étions réellement perdues dans toute cette obscurité.  Au bout d’une dizaine de minutes, nous vîmes   un panneau indiquant que nous étions à la sortie de la ville.  Alors nous fîmes machine arrière et nous marchâmes doucement. Émeline ne disait plus rien, ce fus le grand blanc comme ce matin dans le bus. Je n’aurais pas du l’inviter, je n’aurais pas du la mettre dans ce pétrin, j’aurais peut être du rester sagement  sur ce banc dans ce parc, ne jamais l’appeler, ne jamais lui donné rendez vous devant cette mairie. A présent nous étions dans cette ville qui m’était inconnue à mes yeux, dans ce froid qui devenait  glacial.
Puis, coup de chance surement, je reconnus le restaurant chinois dans lequel  j’avais mangée il y a quelques heures à peine. Le trajet me revient en tête, j’accélérais le pas et dix minutes après je vis ma maison. 
Émeline était soulagée. Cela se vit sur son visage. Elle avait le sourire aux lèvres.
Quand nous rentrâmes dans l’appartement, rien n’avait changé, ma mère n’était pas revenue. Je pensais qu’elle revenait le lendemain matin.  Alors j’ai profité de son absence pour mettre la musique à fond. Nous nous sommes légèrement emportés, la maison était retournée du fond en comble. La soirée ce passa bien. Même un peu trop…
                          ******
Le réveil fut difficile. Très difficile ! J’ouvris les yeux lourdement, j’avais un mal de tête pas possible… J’étais allongée sur le canapé avec une bouteille de Vodka  à la main. Sur la table  basse se trouvait des boissons gazeuses, des verres, des paquets de chips…. Émeline était étalée au sol sur le carrelage froid.  Je me souvenais vaguement de la soirée d’hier :
La musique était forte, je voulais sortir un paquet de chips quand j’ai vu une bouteille d’alcool presque pleine. Je n’y ai pas touchée au début. Nous avons mangée les chips, regardée la télé avec la musique en fond. Vers les 1hoo du matin, j’ai sortis la bouteille de vodka et j’en ai proposée à Émeline qui à toute de suite accepter. Nous avons bu sans s’arrêter en rigolant sans cesse. La bouteille finit, j’ai ouvert une nouvelle bouteille… Mais cette fois ci c’était du soda.
Je ne me souvenais plus du reste mais je regrettais déjà. Boire  à 13 ans n’était pas le genre de chose à quoi je m’attendais. Je me suis emportée et je n’aurais jamais du. A présent  il fallait ranger la maison qui était en bordel. Je commençai par ranger les aliments et les boissons. Puis je rangeai le salon et la cuisine. Après le grand rangement, j’allumai mon ordinateur.
Quand Émeline se réveilla, elle m’annonça qu’elle avait eu 13 appels manqués, une dizaine de messages et un message vocal provenant de sa mère. Sa mère s’inquiétait d’être sans nouvelle de sa fille.  J’aurais voulu avoir une mère comme elle, attentionnée qui prends soin de son enfant  au maximum. Ma mère, elle, s’en fichait pas mal de moi. Je n’étais plus vraiment sa fille depuis le divorce de mes parents…
Émeline appela sa mère pour lui prévenir qu’elle était encore en vie. Elle resta pour le midi mais comme ma mère n’avait pas fais les courses, je dus improviser pour trouver quelque chose de bon à manger. Ensuite sa mère passa la reprendre vers 14hoo. Je passais l’après midi sur l’ordinateur. 
Vers 20hoo, ma mère n’était toujours pas revenue. Je ne m’inquiétais pas, j’avais l’habitude de ne pas la voir des week-ends complet. J’avais le choix entre aller acheter des courses et  aller manger dans un autre restaurant. Je décidai de choisir les deux options.





Chapitre numero 10
Titre : Un coup de fil émouvant
Poste le 07/12/2010 a 20:16:21 par Lune_Le_Retour

« J’avais le choix entre aller acheter des courses et aller manger dans un autre restaurant. Je décidai de choisir les deux options. »
Cette fois, tout était prévu. J’avais pris un sac contenant de l’argent, une carte de la ville avec le chemin dessus, une lampe torche, mon téléphone portable, des sacs et une liste pour les courses. 
Avec l’aide du plan, je trouvai rapidement un magasin « Auchan ». Le seul inconvénient était peut être que les passants dans la rue me regardaient bizarrement.  Voir une personne avec une carte ne devait pas leur être familier. 
Le magasin était très grand, le choix était vaste et cela compliqua les courses déjà ennuyeuses. 
Premiers achat : Le repas de ce soir. J’avais décidée de manger un steak haché et des pâtes. Je ne voulais plus manger dans un restaurant sinon mon porte monnaie en prendrait un coup. Ensuite pour le repas de demain midi, j’avais opté pour un hamburger et de la salade et pour demain soir un gratin de légumes.
Ensuite j’allai dans le rayon des boissons, puis je mis dans mon sac quelques bouteilles de sodas et d’eaux.  Je n’avais rien oubliée, il était 21hoo et ma mère ne devait pas être rentrée. Il me restait un peu de temps alors je fis un petit saut dans le rayon jouet.
 J’avais une petite sœur que je ne voyais plus depuis le déménagement il y a déjà un mois. Elle vivait chez mon père depuis leur divorce et elle me manquait terriblement. Je voulais lui acheter un petit cadeau, ce petit quelque chose qui fera briller ses yeux bleus. Elle était si petite et si belle ! Elle avait toujours le sourire, elle rigolait souvent, elle profitait de sa vie. Mais en ce moment mon père m’avait dit qu’elle n’allait pas très bien par téléphone.  Elle pleurait souvent, je lui manquais. Je ne voulais pas la voir triste et j’avais hâte de la revoir. 
En voyant un petit tigre blanc en peluche, je craquai immédiatement. Cela plairait surement à ma sœur, Charlotte. 
Les courses finies, je repartis chez moi. Les rues étaient noires mais je ne me perdis pas.  Je pris mon temps sur la route.
En rentrant chez moi ma mère n’était toujours pas là. Je commençais à m’inquiéter. Alors je l’appelai mais je tombais chaque fois sur son répondeur. J’appelai donc ses collègues de travail puis ses amies. Mais aucunes de ces personnes ne l’avait vu. Elle s’était volatilisée.  Je décidai d'appelais mon père, pour prendre de ses nouvelles, à lui et à Charlotte.
Pendant ce petit coup de fil, il me dit que tout aller bien là bas malgré  le mal être de Chacha. Celle-ci ne supportait plus la distance qui nous séparait. Elle voulait revivre le temps d’avant, quand mes parents n’étaient pas divorcés, quand nous étions tous ensemble, ou même quand je pouvais la voir toutes les semaines. Je voulais revoir ses petits yeux en forme de billes qui brillaient sans cesse. Je voulais voir son sourire se plissait de bonheur et sa petite bouche sourire. Ses petites bouclettes blondes reflétaient par le soleil et ses petites mains qui allaient partout… Oui elle me manquait et bien plus que je ne le pensais. Je l’ai eue au téléphone. La discussion ne dura pas longtemps avec elle mais cela m’émouvait. Le fait d’entendre sa petite voix me fit vibrer. 
Elle me disait qu’elle apprenait à lire et a écrire. Elle faisait des efforts pour bien travaillais à l’école et avait de bonnes notes. J’étais fier d’elle.
Mes yeux me piquaient, j’avais du mal à retenir mes émotions. 
Il faut dire que j’étais très sensible à l’époque. Je ne voulais pas qu’elle sentait tout ça, je voulais restée forte. J’étais la plus grande et je devais donner l’exemple. 
Le coup de fils terminé, je ne pus m’empêchais de verser une petite larme sur ma joue. Il n’était pas le temps de pleurnicher, je devais faire à manger. Alors je partis dans la cuisine puis je préparai mon diner qui n’était qu’un steak- pâtes.
Je ne mis pas longtemps à faire ce repas. Par contre, j’avais du mal à l’avaler. Il y avait ce petit quelque chose qui me bloquait ma gorge et qui me donnait un goût amer.
Vers 22h30, ma mère n’était toujours pas revenue…..
